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Note : Les données concernent les activités sur 
des chantiers régis par la loi R-20. On estime 
qu’elles englobent les deux tiers de l’activité de 
construction dans la région.  
Source : Commission de la construction du 
Québec, Données historiques 2013, 2014.
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MARCHÉ DU TRAVAIL

LE POULS DE LA CONSTRUCTION
— Julie Thibeault

Bien qu’un peu moins dynamique qu’en 2012, l’industrie régionale de la construction continue de se démarquer par l’activité 

qui y a cours et par le contingent de travailleurs qu’elle emploie.  Parmi les secteurs ayant effectué des gains en 2013, notons 

celui du génie civil et de la voirie de même que celui de la construction résidentielle.

LES HEURES TRAVAILLÉES.  Avec 3 381 000 
heures travaillées en 2013 sur les chantiers 
régis par la Commission de la construc-
tion du Québec en Abitibi-Témiscamingue, 
l’industrie de la construction se porte très 
bien dans la région. Malgré un léger recul 
du volume d’heures travaillées par rapport 
à 2012 (-7 %), l’Abitibi-Témiscamingue enre-
gistre l’une de ses meilleures performances 
de la décennie quant au volume de travail.

LA MAIN-D’OEUVRE. Suivant une tendance 
semblable, le nombre de salariés s’est avé-
ré légèrement moindre qu’en 2012 (-5  %), 
mais demeure parmi les plus forts volumes 
observés, avec un contingent de 3 524 sa-
lariés. À preuve, notons que depuis 2008, 
le nombre de travailleurs a franchi sans 
relâche le cap des 3 000, un seuil jamais at-
teint au cours des 15 années précédentes.

plus que doublé sur un spectre de dix ans. 
Et ils se situaient, en 2013, à leur deuxième 
meilleure marque des vingt dernières 
années. 

LES PLUS IMPORTANTS EMPLOYEURS. 
Parmi les 50 plus importants employeurs 
du Québec en matière de volume d’heures 
travaillées, quatre sont situés en Abitibi-
Témiscamingue. Il s’agit de Moreau 
électrique (27e rang), Construction Talbon 
(35e rang), Construction Tawich (42e rang) et 
Construction Promec (48e rang).

LE LIEU DE TRAVAIL. Parmi les employés 
domiciliés dans la région, 83 % y travaillent 
(2013). Un contingent de 366 salariés 
travaille à la Baie-James, soit 12  % de 
la main-d’œuvre domiciliée ici. Les 5 % 
restants travaillent surtout dans le Grand 
Montréal ou sur la Côte-Nord. 

LES LOGEMENTS MIS EN CHANTIER. Fait 
à noter, à l’échelle des régions du Québec, 
l’Abitibi-Témiscamingue est la seule région 
ayant connu une hausse du nombre de 
logements mis en chantier entre 2012 et 
2013. Leur nombre est passé de 329 en 
2012 (dont 279 maisons individuelles) à 
732 en 2013 (dont 345 maisons). Les autres 
logements sont des logements multiples de 
type condos ou résidences collectives.  

Portrait général de l’industrie de la construction 
> Abitibi-Témiscamingue, 2004 à 2013
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LES SECTEURS DYNAMIQUES. Parmi les 
quatre grands secteurs qui composent les 
activités de la construction, deux ont été 
moins actifs qu’au cours de l’exercice de 
2012 : le secteur institutionnel et commer-
cial a vu son nombre d’heures travaillées 
diminuer de 12 % tandis que le secteur in-
dustriel l’a vu baisser de 34 %. En revanche, 
le secteur du génie civil et de la voirie a fait 
des gains équivalant à 60 % des heures tra-
vaillées et le secteur résidentiel, à 15 %. Et, 
en observant les tendances sur une décen-
nie dans les quatre secteurs qui composent 
le monde de la construction, on note que le 
volume d’heures a plus ou moins doublé, 
triplé, doublé et quadruplé.  
 
LES SALAIRES. Si les salaires versés aux 
travailleurs domiciliés dans la région ont 
régressé de 10 % entre 2012 et 2013, ils ont 
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http://www.ccq.org/fr-CA/Medias/Publications/Stats/StatistiquesHistoriques/StatistiquesHistoriques2013/StatistiquesHistoriques2013
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Elle est suivie par le bovin laitier (23 % 
des entreprises et 32 % des revenus). Les 
grandes cultures suivent, mais plus loin 
derrière, avec 15 % des entreprises et 10 % 
des revenus. 

LES SUPERFICIES. Les fermes occupent 
le dixième de la superficie régionale et 
ce dixième se répartit ainsi : une part 
de 44  % est constituée de fourrages, 
pâturages et prairies, une part presque 
équivalente (42 %) est en boisés, friches ou 
n’est pas cultivée, et une part de 13 % est 
ensemencée en grandes cultures. 

LE CHEPTEL. Du côté de ses principaux 
créneaux et exprimé en nombre de têtes, 
la région compte quelque 24 000 vaches 
de boucherie auxquelles s’ajoutent près 
de 7 000 vaches laitières. Les brebis de 
boucherie sont au nombre de 7 000, les 
porcs atteignent presque 2 000, la famille 
des caprins compte quelque 600 têtes et 
les volailles, près de 200 000. 

LES ENTREPRISES. La région compte 
614  entreprises agricoles dont la plus 
grande part est située au Témiscamingue 
(41 %). La MRC d’Abitibi-Ouest suit, avec 
26 % des entreprises, précédant la MRC 
d’Abitibi (22  %). Rouyn-Noranda (7 %) et 
La Vallée-de-l’Or (4 %) ont une vocation 
beaucoup moins agricole.

LES REVENUS. Du côté des revenus générés 
par les fermes, le montant s’élève, au total, à 
125 M$. La MRC de Témiscamingue domine 
les autres à ce chapitre, accaparant 37  % 
des revenus. Elle est suivie de près par 
l’Abitibi-Ouest (34 %). La MRC d’Abitibi 
(15  %) engendre deux fois plus de revenus 
que ne le fait La Vallée-de-l’Or (8 %), et trois 
fois plus que la Ville de Rouyn-Noranda 
(5 %), qui clôt la marche.

LES PRODUCTIONS. À la fois en termes 
de nombre d’entreprises et de part des 
revenus, le bovin de boucherie est la 
principale production de la région, avec 
39 % des entreprises et 38 % des revenus. 

 

AGRICULTURE ET AGROALIMENTAIRE

DANS UNE FERME PRÈS DE CHEZ-VOUS 
— Julie Thibeault

Le ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation du Québec vient de publier une série de fascicules présentant, 

à l’échelle des MRC et des régions administratives, le portait agroalimentaire au 31 décembre 2012 de ces territoires.  

Tour d’horizon des plus récentes données concernant les fermes et la transformation agroalimentaire dans la région.
  

LE CAPITAL INVESTI. La valeur moyenne des 
entreprises agricoles de la région s’élève à 
732 000 $. Ce montant inclut la machinerie, 
le matériel, les équipements agricoles, les 
terres, les bâtiments et les animaux. Il exclut 
les quotas laitiers et avicoles. À l’échelle 
des MRC, les établissements de la MRC 
d’Abitibi et de la ville de Rouyn-Noranda ont 
une valeur moindre que la moyenne, tandis 
qu’en Abitibi-Ouest, au Témiscamingue et 
dans La Vallée-de-l’Or, la valeur du capital 
investi est supérieure. 

LA TRANSFORMATION. À la lumière des 
entreprises inscrites au répertoire agroa-
limentaire du site Goûtez l’Abitibi-Témisca-
mingue, la région compte une cinquantaine 
d’entreprises de transformation de produits 
agricoles. C’est au Témiscamingue qu’on 
en trouve le plus grand nombre, suivi de  
Rouyn-Noranda.  

Les produits agricoles les plus fréquemment 
transformés sont, d’abord, les produits de 

Entreprises de transformation de produits agricoles
> MRC de l’Abitibi-Témiscamingue, et ensemble de la région, 2014

Abitibi Abitibi- 
Ouest

Rouyn-
Noranda

Témisca-
mingue

Vallée- 
de-l’Or

Région

Boissons alcoolisées et non alcoolisées - 2 4 1 - 7

Boucherie et charcuterie 2 1 4 3 2 13

Boulangerie, pâtisserie, chocolaterie, confiserie 1 1 4 2 - 8

Confitures, compotes, gelées 1 2 1 3 - 7

Fromages et produits laitiers - 3 - 3 1 7

Miel et produits dérivés 1 1 - 1 - 3

Produits de l’érable - - 4 - 4

Transformation de légumes 1 1 2 - - 4

Transformation de fruits et petits fruits 4 1 3 - 8

Autres produits (œuf, poisson, mets préparés, etc.) 1 7 4 2 14

TOTAL 5 9 11 18 5 49
 
À noter qu’une entreprise peut transformer un ou plusieurs produits. 
Données tirées de : Goûtez l’Abitibi-Témiscamingue, répertoire agroalimentaire. www.gouteznotreregion.ca
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Note : Les données proviennent des bases de données du ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation au 31 décembre 2012 sauf celles du 
capital investi (Statistique Canada, Recensement de l’agriculture de 2011), des activités agrotouristiques (www.gouteznotreregion.ca) et des entreprises 
de transformation (www.gouteznotreregion.ca). 
1. Inclut la machinerie, le matériel et l’équipement agricole, les terres, bâtiments et animaux. Exclut les quotas laitiers et avicoles. 

Source :  Ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation, Portrait agroalimentaire 2012, région et MRC, 2014.

Principales statistiques des exploitations agricoles 
> MRC de l’Abitibi-Témiscamingue et ensemble de la région

Abitibi Abitibi- 
Ouest

Rouyn-
Noranda

Témisca-
mingue

Vallée- 
de-l’Or

Région

SUPERFICIE EN TERRE FERME 7 918 km2 3 322 km2 5 967 km2 16 329 km2 24 104 km2 57 339 km2

NOMBRE D’ENTREPRISES AGRICOLES 135 157 45 250 27 614

ZONE OCCUPÉE PAR LES EXPLOITATIONS 
AGRICOLES SUR L’ENSEMBLE DU TERRITOIRE 5 % 18 % 2 % 4 % 1 % 10 %

SUPERFICIE DES ENTREPRISES AGRICOLES (HA) 39 299 ha 60 891 ha 14 242 ha 70 304 ha 7 780 ha 192 516 ha

% en boisé, friche ou non cultivé 52 % 33 % 50 % 42 % 55 % 42 %

% en fourrages, pâturages, prairies 42 % 60 % 47 % 32 % 29 % 44 %

% ensemencée en grandes cultures 5 % 6 % 3 % 24 % 13 % 13 %

CHEPTEL (NOMBRE DE TÊTES)

Vaches de boucherie 3 674 10 748 2 629 6 313 448 24 122

Vaches laitières 1 179 1 441 185 3 446 387 6 638

Brebis de boucherie 594 1 787 228 4 673 - 7 282

Porc - 913 - 1 060 - 1 979

Caprins - - - 453 - 626

Volaille - - - - 198 060 198 364

CAPITAL INVESTI 1

Valeur moyenne des entreprises agricoles 602 968 $ 773 630 $ 578 131 $ 806 801 $ 821 451 $ 731 898 $

PRODUCTIONS PRINCIPALES

Bovins laitiers - Nombre d’entreprises et % 33 (24 %) 30 (19 %) 6 (13 %) 66 (26 %) 7 (26 %) 142 (23 %)

Bovins laitiers - Revenus et % 6,3 M$ (33 %) 9,3 M$ (22 %) 1,3 M$ (22 %) 20,1 M$ (43 %) 2,7 M$ (26 %) 39,6 M$ (32 %)

Bovins de boucherie - Nombre d’entreprises et % 55 (41 %) 85 (54 %) 22 (49 %) 68 (27 %) 9 (33 %) 239 (39 %)

Bovins de boucherie - Revenus et % 5,1 M$ (27 %) 29,4 M$ (68 %) 3,3 M$ (56 %) 8,7 M$ (19 %) 0,6 M$ (6 %) 47,0 M$ (38 %)

Fourrages - Nombre d’entreprises et % 13 (10 %) 13 (8%) 4 (9 %) 17 (7 %) - 47 (8 %)

Fourrages - Revenus et % 1,0 M$ (5 %) 0,4 M$ (1 %) 0,1 M$ (2 %) 0,8 M$ (2 %) - 2,3 M$ (2 %)

Grandes cultures - Nombre d’entreprises et % 14 (10 %) 11 (7 %) - 61 (24 %) 4 (15 %) 90 (15 %)

Grandes cultures - Revenus et % 0,9 M$ (5 %) 1,4 M$ (3 %) - 10,2 M$ (22 %) 0,1 M$ (1 %) 12,6 M$ (10 %)

Production ovine et caprine - Nb entreprises et % - - 4 (9 %) 17 (7 %) - 31  (5 %)

Production ovine et caprine - Revenus et % - - 0,1 M$ (2 %) 1,6 M$ (3 %) - -

Acériculture - Nombre d’entreprises et % - - - 6 (2 %) - -

Acériculture - Revenus et % - - - 0,3 M$ (1 %) - -

Autres - Nombre d’entreprises et % 20 (15 %) 10 (7 %) 9 (20 %) 15 (6 %) - 65 (10 %)

Autres - Revenus et % 5,8 M$ (30 %) 2,0 M$ (5 %) 1,0 M$ (17 %) 5,1 M$ (11 %) - 20,6 M$ (17 %)

Total - Nombre d’entreprises et % 135 (100 %) 157 (100 %) 45 (100 %) 250 (100 %) 27 (100 %) 614 (100 %)

Total - Revenus et % 19,1 M$ (100 %) 42,9 M$ (100 %) 5,9 M$ (100 %) 46,6 M$ (100 %) 10,1 M$ (100 %) 124,7 M$ (100 %)

AGROTOURISME

Nombre d’entreprises proposant des activités 
agrotouristiques (autocueillette, visites guidées) 1 4 2 9 2 18

boucherie et de charcuterie (13 entreprises), 
suivis de ceux de boulangerie, pâtisserie, 
chocolaterie et confiserie (8), puis de ceux 
se rattachant à la transformation de fruits 

et petits fruits (8). Suivent ceux concernant 
les boissons alcoolisées ou pas (7), les 
confitures, compotes et gelées (7) ainsi que 
les fromages et produits laitiers (7). 

À l’échelle de la région, 18 entreprises 
proposent des activités d’agrotourisme, qu’il 
s’agisse d’autocueillette ou de visites guidées  
La moitié se situent au Témiscamingue.   

http://www.mapaq.gouv.qc.ca/SiteCollectionDocuments/Regions/AbitibiTemiscamingue/PortraitAgroRegion.pdf
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ÉCONOMIE	

L’ABC DES INVESTISSEMENTS 
— Julie Thibeault

Les investissements privés et publics en immobilisations en Abitibi- 

Témiscamingue s’élevaient à 1,8 milliard de dollars en 2013 et la même  

performance est prévue pour 2014. Comment se décomposent ces investisse-

ments? D’où viennent les sommes, et où sont-elles dirigées?

 

L’ANGLE DES INVESTISSEURS. En 2013, 
les investissements ont surtout été effec-
tués par le secteur privé, qui a injecté 80 % 
des montants, les 20 % restant émanant du 
secteur public. 

L’ANGLE DES COMPOSANTES. Concrète-
ment, les investissements se subdivisent 
en deux grandes catégories  : ceux en 
construction représentent 72 % des 
dépenses tandis que ceux en machines et 
équipements, 28 % (2013).

L’ANGLE DES SECTEURS. Les dépenses 
étaient destinées, pour plus de la moitié 
(57 %), aux industries productrices de biens, 
le sous-secteur de l’extraction minière en 

accaparant 71  %. Vient ensuite le secteur 
des industries productrices de services 
(20 %), les administrations publiques en 
absorbant  la plus grande part, soit 41 %. Le 
dernier secteur est celui du logement, visé 
par 23 % des investissements en 2013. 

L’ANGLE COMPARATIF. Les immobilisations 
totales se sont rétractées de 18  % entre 
2012 et 2013 dans la région. Le secteur 
privé a diminué ses investissements de 
19  % tandis que le secteur public les a 
abaissées de 16 %.

Entre 2013 et 2014, on prévoit une relative 
stabilité des sommes investies en Abitibi-
Témiscamingue (-0,6 %). 

Évolution des investissements privés et publics en immobilisation (M$) 
> Abitibi-Témiscamingue, 1998 à 2014

Note : 1998 à 2012 : dépenses réelles; 2013 : dépenses réelles provisoires; 2014 : perspectives.
Source :  Institut de la statistique du Québec.

 -

 500,0

 1 000,0

 1 500,0

 2 000,0

 2 500,0

 3 000,0

http://www.mapaq.gouv.qc.ca/SiteCollectionDocuments/Regions/AbitibiTemiscamingue/PortraitAgroRegion.pdf
http://www.bv.transports.gouv.qc.ca/per/0765606/11_2003_2012%20.pdf
http://www.saaq.gouv.qc.ca/rdsr/sites/files/12013004_0.pdf
http://www.economie.gouv.qc.ca/pages-regionales/abitibi-temiscamingue/portrait-regional/
http://www.bdso.gouv.qc.ca/docs-ken/multimedia/PB1200FR_Immigration2013.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/economie/investissements/prives-publics/ipp-regions.html
http://www.sante-abitibi-temiscamingue.gouv.qc.ca/documents/Naissancesetfecondite-fascicule.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/population-demographie/bulletins/coupdoeil-no32.pdf
http://emploiquebec.gouv.qc.ca/uploads/tx_fceqpubform/08_bilan_annuel_2012-2013.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/culture/bulletins/optique-culture-32.pdf
http://www.csf.gouv.qc.ca/modules/fichierspublications/fichier-37-1797.pdf
http://www.desjardins.com/ressources/pdf/per0414f.pdf?resVer=1398343481000
http://www.inspq.qc.ca/pdf/publications/1785_Caracterisation_Communautes_Locales.pdf
http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/economie/investissements/prives-publics/index.html

